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Comme les chevaux, on ferre les armoires à
glace.

Ii la justice trébuche quelquefois, c'est (lu à
la cendre qui s'introduit dans ses yeux.

Il paraît, <lisait un allemand, que le brave
Desaix est mort d'un boulet à la Marengo.

Les généraux <le la première République
étaient des chevaliers sans peur et sans poches.

" Maman, diaait un enfant qui regarde défiler
un régiment musique en tête, à quoi sont-ils bons,
donc, ceux qui ne jouent pas?"

Nous avons remarqué qu'un homnne qui a
trouvé un moyen de faire fortune, cherche tou-
jours à le vendre à quelqu'un.

Un homme peut tomber en amour plusieurs
fois dans sa vie ; mais ce ne sont pas <le ces
chutes lui estropient dangereusement.

La moralité des actes est tout å fait relative.
Jn homme qlui rit <lu malheur des autres est un(e

brute. S'il rit de son propre malheur, c'est un
héros.

Comme la Providence a bien su tout peser!
Il n'y a pas <le chats dans le Groenland. Iiagi-
nez donc ce que ça serait avec des nuits de six
mois!

Les philosophes ont remarqué que lorsqu'un
homme constate que sa position financière le force
d'économiser, il commence toujours par le budget
de sa femme.

" Maman, disait en pleurant, un bébé qui avait
reçu des images montées sur toile, elles sont
bonnes à rien <lu tout, celles-là. Je ne puis pas
même les déchirer."

C'est difficile de tirer une ligne entre le bon
et le mauvais; cependant c'est encore étonnant
qu'on puisse voir que tous les gens mauvais en
politique sont dans le parti adverse.

/I/uti,îture. - Quel est celui qui aime tout le

/.' /r(. - C'est papia, depuis qu'il est candidat.

Beaucoup (le gens ne savent rien sur la mort
le saint Lazare. il fut écrasé par un fiacre en
l'an 19 av. J.-C. et après l'avoir renversé, le
cocher lui cria : Gare saint Lazare.

Ce que c'est que la confiance.
"Je commence à vieillir, disait un malade ima-

ginaire. Autrefois je pouvais faire le tour du
Carré Viger. Maintenant, tout ce que je puis faire,
c'est de nie rendre à la moitié du chemin et (le
revenir.

EIEN TRISTE

Un médecin anglais a un irlandais pour cocher.
Celui-ci, comblé de bonté par le médecin, lui dit
un jour.

Le cocher. -Etes.vous irlandais, monsieur?
Le médecin.-Mais non, mon ami, je suis né

en Angleterre.
Le cocher.-Que le bon Dieu vous bénisse!

C'est triste tout de même que vous soyez né en
dehors <le votre pays natal.

LA SCIENCE DONNE LA FORTUNE

Le pharncien.-Vous auriez dû charger deux
piastres pour remplir cette prescription ; pour-
quoi n'avez-vous demandé que vingt-cinq centins.

Le commi.-Le jeune homme sait le latin.

Le champ illimité des inventions

Lj, * ,» ' b' 1 '~ldo'î.n' ,¡ni nî'a janîaî. ru ,u ni
<rhonnow ii. -Chiez nous les cordes allaient sur le long;
iiejs franhiemient, ceci vaut mieux pour faire sécher le
iinge rapidenent.

MOTS D'ENFANTS

Un ministre protestant s'était acquis la répu-
tation d'être un homme leu soigneux, et ses dis-
cours s'en ressentaient. Un jour, il racontait à sa
famille une grande aventure qu'il avait eue dans
sa jeunesse. Sa petite lille, vieille de dix années,
qui l'écoutait attentivement, lui lit tout bas à
l'oreille quand l'histoire fut finie :

-Dis, papa, est-ce vrai ce que tu dis ou bien
te crois-tu être à prêcher ?

On fait porter à Lolo une chemise beaucoup
trop grande pour son âge. Il se regarde dans le
miroir, fait plusieurs fois le tour de la chambre,
puis éclate en sanglots.

La bonne maman lui demande la cause de son
chagrin.

-Moi s'embête tout seul là-dedans, répon-
dit-il.

LES IGNORANCES INEXCUSABLES

Un avocat, qui s'est plus d'une fois distingué
par ses intempérances (le langage, disait l'autre
jour en cour:

-L'article du code est si clair, qu'il n'est pas
permis, même à votre Ilonneur, de l'ignorer.

UN MONSIEUR QUI AIME LES VISITES

Pour être reçu chez lui, il faut frapper
soixante coups, en laissant trois minutes entre
chaque coup.

TRUC D'ECOLIER

Le marchand.-Bien, que voulez-vous ?
Le petit garçon.-Une livre de thé à quarante

cents ; une livre de sucre à six cents; une livre
de beurre à vingt-deux cents ; deux livres de riz,
à dix cents, et deux livres de raisin à quinze
cents. Si je vous donne soixante-quinze cents,
combien vous devrai-je encore ?

Le marchand.-Dix-huit cents.
Le petit yar-on (s'en allant).-Merci ; je sup-

pose que vous ne vous êtes pas trompé.
Le marchanid.-Où allez-vous ?
Le petit garfon.-C'est un problême que le

maître m'avait donné pour demain ; je m'en
vais l'écrire dans mon cahier.

Entre Gascons sur la plage:
-Etes-vous bon nageur, mon ami
-Certes, méledious ! Ainsi je nage si vite (lue

du contre coup la mer me rejette sur la plage.
-Ca vient que vous nagez probablement pas

assez vite pour vaincre la résistance des eaux
moi je les fends si promptement à la nage, que
j'ai pu suivre un jour un vaisseau qui filait qua-
rante nouds à l'heure.

-Quarante noeuds à l'heure ? Mazette ? J'ai
(lit quarante c'était plus.. . à preuve c'est qu'un
requin qui me suivait <lisait, tout essoufflé:
Café de diou ! comme il nage bien ce monsieur-là.

Une épitaphe écrite sur la tombo d'un buveur
émérite que ses amis ont visité le Jour des Morts:

Ci-git Brutus Eoisec, digne fils de son père,
Qui dut être étonné bien fort après sa mort
De voir qu'il avait (ô quel ironique sort)
Commencé par le vin, pour finir par la bière.

E. T.

Une dame, à deux petites filles:
-Voyons, mesdemoiselles, soyez gentilles;

jouez-nous un petit morceau à quatre mains.
-Madame, nous ne savons jouer qu'à quatre

pattes.

EXCESSIVEMENT SOCIABLE

L•i.-Eh ! -bien, ima chère, comment trouves-
tu les voisins ici ? Sont-ils sociables ?

Elle.-}eaucoup. Deux ou trois m'ont fait
demander ce matin si je ne permettrais pas à
leurs enfants de venir pratiquer sur mon piano,


